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pour l'excrément de la terre ; les gens du côteau
expriment inu mépris furieux pour ceux de la
val ée. Pourquoi ! Pour rien. Pourquoi le vent
souille-t il du Nord aujourd'hui ? La raison est
la même Il y a là une force qui s'appelle la
haiie et qui épanche

Tout hoioummue hait comme il respire ; et s'il le

peut il s'associe pour haïr. Rien ne nous rap-
proch. plus les uns des antres qu'une forte haine
communne. Ri..n ne resserre plus fortement le
lien d'aue patrie que de hi n détester l'étrang'r.
Rien ne fait. ivs partis plus redoutables que
d'excrer forteent le parti advrese. C'est un
rêve très beau que d'apaiser l'âme des vivants,
d'exiger la tolérance réciproque, d'obtenir que les
individus respectent chez leurs voisins la liberté
de la conscience. Mais je ne conseillerai jamais
à ceux qui partagent ma foi d'abdiquer la hmain
qui les anime contre la croyance adverse ; car
ils puisent en elle la volonté furieuse de trioni-

pher et ils seraient les victimes de leur philoso-
phie. La tolérance. nous la voulons parce qu'elle
est jnstement la victoire de l'esprit sur la force
aiveniele, mais nous la voulons avec fureur, et
nous hasisons de tonte notre âme ceux qui ne la
veulent pas coinie nuns.

Inspiration divine de toutes les grandes -hoses
accomplies par les races humaines, la haine est
la plus grande et la plus superbe des muses. Il
y a dans la Bibie deux poèmes sublimes les
Psaumes et le Livre de Yob Jamais, ni avant,
ni après, des cris de haine plus terribles n'ont
ébranlé le ciel. Le Ramnyda en contient d'ad-
mirable.., et ce qu'il y a de plus beau dans l'Il-
liade est un accès de rage folle. Notre littéra-
ture en contient de prodigieux ; que dire des
vers vengeurs d'Aubigné, des tragédies de Cor-
neille, des poème"s de Chéiier sinon que la hainc
y sonille son vent de tempête ? En toute la lan-

gue française at-elle rien de plus beau que ces
deux livres • les lambes, de Barbier, et les Chd-
limentl/s, (e IIgo ?

Il faut prendre l'homme pour ce qu'il est et
comme il est ; toutes les protestations contre la
haine sont des actes d'hypocrisie, et rien ne

parait plus menteur, rien ne donne à l'esprit nune
impression plus fade et plus écourante d'insin

cérité que les appels mièvres à la modération·.
Il faut se résigner à haïr et à l'apprendre si on ne
le sait point, comme il faut se résignvr à manger.
C'est la condition de cette victoire continuelle
qu'est la vie.

Quand à la foule, elle hait sans savoir, comme
le torrent coule ; et tel est le besoin qu'elle en
a que tout alimett lui est bon. La France, mat-
heureusoineut, la France qui sut aimer avec tant
d'einthousiasme, est arrivée par la défaite, à ne
pl.as savoir qne hair. C'est une maladie morale
(olimmle le serait la secrétion excessive Tun
hmimeur nécessaire à la vie. Ceci explique le
sncès relatif de l'anisémistisme. Dans une
société malade, les êtres inférieurs sont les plus
atteints. La Judéophobie, c'est la poésie des
Psaumes mise à la portée des idiots.
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* Souvent le monde commercial, industriel on
financier désire confier la rédaction de ses circu-
laires, brochures ou annonces à des experts :
mais on ne réussit pas à les trouver, a moins
que, comme cela arrive trop souvent, sa confiance
ne soit accordée à des gens qui n'ont ni la science
ni l'expérience. Il ne suffit pas de faire beaucoup
de publicité : il faut encore et surtout qu'elle
soit à point. Si la forme ne vient pas à l'appui
du fond, le but visé n'est pas atteint, la pensée de
l'intéressé est mal exprimée, peut être même
n'est elle pas du tout comprise nar ceux dont on
recherche la clientèle.

On nous a très souvent demandé d'organiser
ici, sous les auspices du REVEIL, un service de
rédaction générale et de traduction d'anglais cin
français, ou vice versa. C'est pour satisfaire à
vette demande que nous venons annoncer que
dorénavant des experts se chargeront non seule-
ment de travaux commerciaux, mais littéraires
et techniques.

Notre tarif n'aura rien d'exorbitant, nous
apporterons dans l'exécution des commandes un
soin méticuleux et toute la célérité posssible.

On pourra s'adresser à la direction du REVEIL,
au No 157 rue Sanguinet, ou par lettre au bureau
de poste, Boite 2184, Montréal.


